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Remplissage de bioclaste à macroquartz recouverts de silice. Photo P. Fernandes.
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Le travail accompli par les membres du PCR depuis 2006 permet, désormais, d’entrevoir de façon 
précise la possibilité de construire un projet de recherche collectif harmonisé à l’échelle nationale. 
Suite à ces efforts, les directions des Instituts du CNRS concernées (InEE, INnSHS), la Sous-direction 
de l’Archéologie du Ministère de la Culture et de la Communication et l’INRAP viennent de décider 
de soutenir l’organisation d’une école thématique en juin 2016 à Nice. En parallèle, ce projet 
d’harmonisation des méthodes, a fait l’objet d’un appel à collaboration. En effet, ces étapes sont 
un préalable nécessaire à la constitution d’un Groupement de recherche international (GDRI). Nous 
sommes aujourd’hui à un moment clé des études sur la circulation des silex et le PCR en est l’un des 
principaux promoteurs.  

Cette année, les activités du PCR ont été financées par le Ministère de la Culture et de la 
Communication, le CNP de Périgueux, les Conseils généraux de l’Ain, de l’Ardèche, de la Savoie, de 
l’Isère  et la SARL Paléotime. Grâce à ces financements et le travail des membres, nous avons 
obtenu des résultats encourageants.  

En 2015, les résultats scientifiques débouchent sur une amélioration significative au niveau 
régional et suprarégional pour plusieurs thématiques déjà bien avancées ou nouvelles,  
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comme les travaux entrepris par E. Thirault et S. Cousseran afin de constituer une base de 
données géoréférencée sur les quartz hyalins des Alpes françaises. 
 
Grâce à nos contributions et nos collaborations, la pétroarchéologie bénéficie d’une avancée 
significative fondée sur l’étude des transformations des matériaux siliceux. L’analyse des 
processus mécaniques et physico-chimiques responsables de l’altération des silex devrait 
permettre d’affiner la détermination des origines stratigraphiques et gîtologiques des silex 
des régions Rhône-Alpes et Auvergne. 
 
La mission 2015 s’insère donc dans une démarche prometteuse et innovante, car elle est 
fondée sur des méthodes qui dépassent les pratiques scientifiques généralement répandues. 
L’amélioration de la connaissance fondamentale a fait évoluer les activités de recherche 
appliquée et convaincu un grand nombre d’acteurs de mettre en commun leur 
questionnement.  
 
La volonté de constituer pour 2016 un PCR en Aquitaine et un autre en région Centre-Val de 
Loire sur le même principe que le PCR réseau de lithothèques en Rhône-Alpes s’insère dans 
la dynamique actuelle d’optimisation des connaissances de nos territoires et de nos 
patrimoines. Le nombre de publications sur la caractérisation des matières premières 
siliceuses parues ces dernières années (voir rapports 2012, 2013, 2014) ainsi que la 
multiplication des initiatives prises par les membres du projet, depuis 2006,  à tous les 
niveaux de la recherche témoignent du dynamisme de l’activité et mettent l’accent sur la 
nécessité de maintenir cette synergie. A l’avenir chaque rapport présentera certes un état des 
recherches régional mais également comme prérequis celui des démarches analytiques en cours et 
des principaux résultats obtenus dans d’autres régions. Ce type de document (par essence 
interrégional) est désormais nécessaire pour structurer un réseau national de chercheurs puisque 
l’objectif est triple : 1) déterminer les conditions de mutualisation des collections de référence et des 
systèmes de bases de données existants, 2) harmoniser les méthodes de caractérisation et 3) 
réinvestir ces informations aussi bien dans le cadre de l'archéologie programmée et préventive que 
dans le dispositif de formation à et par la recherche. 
 
Les PCR « Réseau de lithothèques » en cours en Rhône-Alpes et en Auvergne sont le moteur 
qui permettra d’évoluer vers une structure nationale et même internationale. La portée 
heuristique de cette démarche initiée par les membres du PCR "Réseau de Lithothèques en 
Rhône-Alpes" est incontestable et la caractérisation des géomatières participe, grâce à cette 
structure d’une approche holiste des sociétés préhistoriques dans une double optique 
paléoethnologique et paléoécologique qui fait la spécificité de « l’école française ».  
 
 
 
Paul Fernandes – Paléotime 
Le 15/12/2015 
 



P.C.R. Réseau de lithothèques en Rhône-Alpes : rapport d’activité 2015

5

Avertissement

Les rapports de fouille constituent des documents adminis-
tratifs communicables au public dès leur remise au Service régio-
nal de l’archéologie, suivant les prescriptions de la loi n° 78-753 

entre l’administration et le public. Aux termes de la circulaire du 26 
mars 1993, ils pourront être consultés ; les agents des Services 

de propriété littéraire et artistique possédés par les auteurs et les 
contraintes qui en résultent pour tout consultant. Les prises de 
notes et les photocopies sont utilisées pour un usage exclusive-

du code de la propriété intellectuelle). Toute reproduction du texte 
accompagnée ou non de photographies, cartes ou schémas, n’est 
possible que dans le cadre du droit de courte utilisation, avec les 
références exactes et complètes de l’auteur et de l’ouvrage. Par ail-

-

n° 78-753 du 17 juillet 1978, art. 10). 

Le non respect de ces règles constitue un délit de contrefaçon 
puni par l’article 425 du code pénal.
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Réseau de lithothèques en Rhône-Alpes

 en Rhône-Alpes» 

territorialité des groupes humains préhistoriques 

actuelles concernant les sociétés paléolithiques et 

équipements des groupes humains préhistoriques 

de dessiner des espaces parcourus et, couplée 

de transport des artefacts qui renseignent sur 
les formes sociales et les régimes de mobilité 

le cadre de thèses de doctorat (Fernandes, 

Espaces et 

sud du Massif central 

Bronze ancien » - ainsi que la prise en compte 

techniques conduisent à une intensification des 
collaborations au sein d’un groupe de plus en 

grand sud de la France. 

1.2. Historique

Chaque type d’environnement impose une 
série de traits communs. On observe ainsi des 

pour un même type de silex et sont considérées 

et al.

minéralogistes, pétrographes, géologues 
et préhistoriens a entrepris une démarche 

et de nouveaux éléments ayant trait aux propriétés 

paléoenvironnementales des silex. 

séries lithiques de sites du Paléolithique moyen 
vellave et ardéchois (p. ex. Baume-Vallée, 
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Sainte-Anne I, Payre) progressivement étendue 
à des séries numériquement secondaires 
mais d’un intérêt paléogéographique humain 
évident (Rond-de-Saint-Arcons, Rond-du-Barry, 
Rochelimagne, abri des Pêcheurs, abri du 
Maras…), le groupe a développé la volonté de 
refonder la pétroarchéologie sur des bases plus 
solides 

et al

au Paléolithique moyen 
dans le sud du Massif central » (coordonnée 

Paléolithique moyen dans le sud du Massif central. 
Volet Lozère » (coordonnée par P. Fernandes) et 
Rhône-Alpes.

(coordonné par C. Bressy puis P. Fernandes à 

de l’Ardèche, de la Drôme, de l’Isère et de la 

et archéologiques que seule permet l’approche 

première étape, le terrain d’essai, de la démarche 

notamment d’améliorer les connaissances sur les 

sous celle de polygones représentant l’ensemble 

accumulées durant une dizaine d’années par 

visualiser la dispersion théorique de chaque type 

de certaines séries archéologiques, le projet 
a progressivement débordé le cadre régional 
de départ sur plusieurs régions périphériques 
(Auvergne, Languedoc-Roussillon, Provence-
Alpes-Côte d’Azur, Aquitaine, Centre). Outre 

mise en réseau progressive dans la cadre d’un 

d’une base de données géoréférencées des 

sont nécessaires au développement d’études 

longue distance. Ils regroupent les résultats de 

dans six régions : Aquitaine, Auvergne, Provence 
- Alpes - Côte d’Azur, Rhône-Alpes, Île-de-France 
et Centre. Cet inventaire intègre en outre le 
dépouillement d’un grand nombre de documents 

(géologues, archéologues, prospecteurs) en 
favorisant les occasions de rencontre entre 
membres des autres projets en place dans 
diverses régions. La réunion de travail organisée 

de la Société préhistorique de France à Nice 

À la suite de celle-ci, une série de réunions de 

de la recherche en pétroarchéologie dans le 
sud-ouest de la France. Actuellement, ce projet 
dispose d’une carte numérique, d’une base de 

des principaux types de silex pour la Dordogne. 

(minéralogie, pétrographie, micropaléontologie 
et micromorphologie des surfaces). 

des silex présents en Rhône-Alpes et d’améliorer le 

rencontrés. Avec les travaux de thèse de P. 

nouvelles démarches 

permet de mieux appréhender les lieux précis et 
les modalités de prélèvement par les hommes. À 
l’heure actuelle, nous considérerons que la phase 
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d’inventaire des ressources sur le terrain doit 

des matériaux géologiques et archéologique déjà 
disponibles.

de données et cartes existantes. 

Ce souhait d’une ouverture de la démarche 

méthodes d’études prenant place dans un cadre 
plus formel à commencer à prendre forme au 

travers de la tenue de deux réunions à la Sous-

conclu à la possibilité de créer divers PCR dans les 

retour d’expérience du PCR déjà en place depuis 

plusieurs PCR en s’appuyant sur des référents 
ad hoc dans chaque région (Auvergne, Centre et 
Aquitaine). 

lithothèque en Rhône-Alpes » a encadré un 

Ce travail 
a permis de visualiser, dans la zone du Mont 

prendre les silex lors de leur transport dans les 

Alpes, Auvergne) plusieurs laboratoires du CNRS 

Bordeaux-Montaigne et Aix-Marseille), plusieurs 

Espaces et 

du Massif central 

Bronze ancien »

les Conseils généraux de l’Ain, de l’Ardèche, de 

programme nous pouvons présenter un bilan 
riche de résultats encourageants pour l’avenir 

ressources et la territorialité. 

par P. Fernandes avec V. Delvigne comme 
référent. À ce jour les missions du PCR sont 

et Auvergne). 

à l’objet ». 

Des contacts sont pris avec des chercheurs de 

le biais de l’analyse des impuretés et des défauts 

laboratoire 

et du comportement des composants acquis au 

de l’INRAP se sont concertés pour contribuer 

concernée (Annexe 1). 

2.1. Travail sur le terrain

sur le plateau de Rochecolombe (Ardèche)

Un nombre important d’études géologiques et 

l’Ardèche et des départements voisins. Certaines 
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du point de vue strictement géologique ou 

et al
et al

des archéologues et des pétroarchéologues Julien 

et al. 

dans le cadre du PCR réseau de lithothèques en 

de données robuste des principaux types de 

au nord et les terres du Charnier au sud. Lors 

Sykes dans le cadre du projet Traceterre Tracing 
). 

Rochecolombe entre la vallée de l’Ardèche et celle 
de l’Ibie :

en surface (plus d’une centaine) proviennent 
du démantèlement des calcaires du Barrémien 
supérieur à faciès urgonien de la bordure de la 

N4abS) présents en rive droite du Rhône. Dans 

de silex issu de fragments de bancs ou de grands 

texture est le plus souvent riche en éléments 

homogène à grandes sphérules  et amas de 
macroquartz isométriques parfois légèrement 

ou phase opaque résiduelle non déterminée) 

tout donne à l’échelle macroscopique un aspect 
beige clair à points blancs et larges taches 

micropaléontologique comprend des spicules 
monoaxones (rapportés à des démosponges) 
des foraminifères (surtout des Textularidés), des 
débris d’échinides, de rares entroques, d’algues et 
de bryozoaires.  

Comme les années précédentes nous avons 

Savoie, Ain, Ardèche, Drôme. 

une seconde fois la validité de la carte des 

contrôle et de reprise éventuelle du contour des 

. La 

présents en Rhône-Alpes doit donner lieu à une 

Dans la cadre d’une étude pétroarchéologique 
d’une série de silex bédouliens de la région 

avons organisé, pendant une semaine, (Didier 
Binder, Antonin Tomasso, Paul Fernandes) une 
révision des principaux microfaciès présents dans 
les calcaires barrémo-bédouliens de Provence 

d’importants progrès quant à la connaissance 
des silex bédouliens du Ventoux et du nord-

entre les groupes pétrographiques de Vassieux en 
Vercors et ceux du Diois. Les résultats basés sur 
des analyses précises des clastes et des bioclastes 
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P. Platel, A. Morala, A. Turq, P. Fernandes, 

travail a été réalisé par un élève ingénieur de 

des années précédentes et grâce à la dynamique 

la Dordogne (

conduite pour modéliser le déplacement des 

Vézère). La première étape du travail a consisté 
à établir un schéma théorique général des 
déplacements en surface et sub-surface des 

appliqué dans un second temps à la zone d’étude 

lieu, un retour sur le terrain a permis d’apprécier 

en : 
1. 

le degré des pentes moyennes et de l’aire 
pour chaque polygone. 

Pour ce travail de nombreuses données 

 

 
 données du réseau hydrographique issu de la 

BD Carthage, 
 
 

des résultats fondamentaux importants, est une 

lithothèques » doivent s’engager dans le futur. 
Dans la veine des travaux développés en PACA 

L’école réunira des enseignants à même d’aborder 

humains préhistoriques.

intégrera les nouveaux protocoles fondés sur les 

d’améliorer les approches techno-économiques), 
de faciliter l’étude technologique (remontage), 

d’impliquer les séries lithiques dans l’étude 
taphonomique des sites archéologiques (analyses 
des macro-traces d’usure des arrêtes, des traces de 

elle ouvre la voie à une approche chronologique 

surface et des enlèvements liés aux processus 

recherche.
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d’une “pigmentothèque”
comprendre l’approvisionnement en matériaux 
colorants durant la Préhistoire» qui sera dirigé 

bibliothèque de gisements de matériaux colorants 

durant le Paléolithique, et dans un premier temps 
avec les sites ornés paléolithiques des gorges 
de l’Ardèche et du Gardon. 

des données acquises pour les silex et pour les 

premières et aider ainsi à mieux comprendre 

d’approvisionnement. A terme, une meilleure 

territoire pourra être établie.

située à l’aplomb du site archéologique à proximité 
du secteur Rapavi. Le relevé des coupes fait en 

dont le rejeu a été pénécontemporain de 

faciès permet de dégager dans l’histoire ancienne 
des dépôts un épisode sédimentaire à brèches 

stromatolithiques. Notons que la dalle siliceuse 

ont été notées dans tous les matériaux siliceux et 
s.l. 

(Thiry et al

Un examen macro- et microscopique de la pièce 
en silex portant une cupule centrale découvert à 

1. 
première employée, 

4. 

L’étude a permis de répondre à l’ensemble des 

espaces et subsistance au Paléolithique moyen 

de Jean-Paul Raynal et Marie-Hélène Moncel). 

Certains membres du PCR Réseau de lithothèques 

premières lithiques dans un espace cévenol 
entre les bas plateaux, les vallées en rive droite 
du Rhône et la moyenne montagne du sud du 

franchement sociale et culturelle. Les travaux 
conduits dans cet axe reviennent notamment sur 

élargie des paléo-paysages néandertaliens.

interdisciplinaires a conduit à la volonté de 

région Aquitaine et en région Centre-Val de Loire 

sein de la communauté des préhistoriens.

Lithothèques» pour chaque région dirigés par un 
représentant reconnu localement et coordonné 
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de l’Archéologie du ministère de la Culture et de 

recherches sur les géomatériaux. 
 

autre en Centre-Val de Loire doit, s’il est accepté, 
apporter une plus grande visibilité de la recherche 
de pointe en ce domaine (la pétroarchéologie) tant 

tout doit être fait pour aider dans leur quête de 
poste les étudiants qui ont soutenu (S. Caux, A. 
Tomasso) ou qui vont soutenir (V. Delvigne, T. 

Le groupe silex pourra s’engager à apporter 
ses compétences aux étudiants qui en feront la 
demande puisque désormais les circonstances le 

demandes de PCR une en Aquitaine coordonnée 
par André Morala avec Paul Fernandes et Alain 
Turq comme référents  (tous membres du PCR 
Réseau de lithothèques en Rhône-Alpes) et la 
seconde en région Centre-val de Loire coordonnée 
par Vincent Delvigne avec Raphaël Angevin, Paul 
Fernandes et Harold Lethrosne comme référents. 

colloques et ateliers suivants :

Atelier SITraDA : programme des séances 

bruno desachy. Les séances d’atelier ont lieu 
le samedi, dans les locaux de paris-1 (Centre 

rue Michelet). 
Le programme des séances évolue et se 

exposé du ou des porteurs du projet présentant 
son état d’avancement. 

entre systèmes d’enregistrement de terrain et 
SIG (possibilités et limites, modèles de données 

du PCR Réseau de lithothèques en Rhône-Alpes 

Plusieurs membres du PCR ont présenté une 

of the Hugo Obermaier Society Heidenheim 

Paleolithic: the layer 4 of the Maras rockshelter 
(Ardèche, France). (voir résumé Annexe 4).

Palaeolithic in the south-eastern Massif Central 
and adjacent Rhone Valley? (voir résumé et 

the sourcing of secondary outcrops. (voir résumé  

Sardinia: Recent advances. (voir résumé Annexe 
4).

material in global context: geology, sourcing and 

during the Middle and Upper Palaeolithic in the 

a volcanic environment: the Rapavi silcrete, Saint-

4). 

2.8. Accord cadre de Partenariat signé en 
2015

lithothèques en Rhône-Alpes. 
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plus précisément, parmi les thèmes traités par 

à l’objet selon les périodes et les programmes 
en cours, on note la volonté de travailler sur la 
provenance des silex. Il permet à travers des 
approches taphonomiques, pétrographiques 
et physico-chimiques d’étudier les modalités 

ressources environnementales et peuvent 
déboucher sur la mise en place de réseaux 
d’échanges, lesquels véhiculent non seulement 
des objets et des biens matériels mais aussi des 
idées. 

provenance et la recherche de provenance elle-

base de données exploitable par chacune des 

communes. On notera que la volonté de travailler 
sur la provenance des silex est de plus en plus 
prégnante dans ce laboratoire comme l’illustre 
également le démarrage du post doctorat de 
M. Sanchez de la Torre sur l’origine des silex 
archéologique des Pyrénées. Ce nouvel axe de 

par S. Dubernet, est horizontal et concerne 
l’ensemble des moyens humains et matériels. 
Les ressources et personnels impliqués dans 

 a été aussi l’objet de réflexions 
collectives sur les 

rédigées et présentées en colloques.  Certaines, 
sont en cours de soumission et d’autres sont en 
ligne ou éditées.

Depuis trois années l’un d’entre nous (PF) fait 

Dans le cadre de l’accord de partenariat avec 
l’Université de Bordeaux Montaigne et le 

Bachellerie au cours de son master 1. Le sujet 
de ce stage correspondant à une présence 

silex méthodes classiques et renouvelées. 

 
reprises à Villard-de-Lans Vincent Delvigne 
dans le cadre de sa thèse qui sera présenté en 

dans le cadre de son travail sur les silcrètes. 

régions Rhône-Alpes-Auvergne-PACA. Depuis 

nous sommes proposés de combler un 
land 
notre propre démarche de lithothèque locale sur 

calcaires du Jurassique moyen, et d’analyser les 

l’étude microscopique détaillée des talons minces1 

1  stockées au Service archéologique de la Ville de 
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nous allons passer à la seconde étape, c’est-à-dire 

les cours d’eau et les terrasses 

traversé des massifs calcaires et drainer ainsi 
des  silex pouvant provenir d’une ou de plusieurs 

archéologiques (par ex. la plaine de Vaise riche en 

(Figure 1), sur la base des données actuelles de 

bord des cours d’eau etc..). 

prélevés, comptabilisés puis étudiés d’un point de 
vue macroscopique. Nous tenterons également 
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sur SIG, sur la base des contraintes topographiques 
actuelles, comme nous l’avions déjà testé sur les 

) .  

2  cf
in Fernandes 

 2013)

Dans un second temps, il sera nécessaire de 
réaliser, grâce notamment à des échanges 
avec d’autres membres du PCR étudiant ces 

microscopique des faciès allochtones de silex 
charriés par les alluvions lyonnaises (dont les 



P.C.R. Réseau de lithothèques en Rhône-Alpes : rapport d’activité 2015

29

deux principaux sont le Rhône et la Saône) et dont 

issues des régions limitrophes de notre zone 
d’étude (sud Jura, Préalpes, bordure du Massif 
Central, Beaujolais …). 

éloignés de leur source mais qui ont contribué 

terme, comme le démontreront des études 
pétrographiques de séries lithiques réalisées 

l’approvisionnement en galets de silex, réalisée 
à proximité des sites est évidente et importante 

hommes préhistoriques.  

3.2. Le quartz hyalin dans les Alpes 

pour la Préhistoire récente. Eric Thirault 

Valence)

3.2.1. Historique

est connu depuis longtemps chez les préhistoriens, 

marqueur dans les Alpes occidentales. 
Les travaux antérieurs ont été développés selon 
trois axes :

Mésolithique et du Néolithique sont étudiées 
par divers chercheurs : travaux de M.R. Sauter, 

d’études géologiques, ont permis de démontrer 
que les sources d’approvisionnement par les 

au sud jusqu’au massif des Aiguilles Rouges-
Mont Blanc au nord. La collecte de quartz des 
séries sédimentaires (septaria des marnes, etc.) 

d’un même massif géologique (Cousseran, 

 

minières anciennes (cristallières) en Oisans 
(départements des Hautes-Alpes et de 

terrain ont été engagées :

minières métalliques (minerais de cuivre 
exploités durant l’Age du bronze), de nouvelles 
cristallières ont été documentées, complétant 
ainsi le travail pionnier de P. Rostan (Moulin et 

deux cristallières de l’Oisans : Le Ribot à Huez-

en Oisans sont préhistoriques et couvrent 
plusieurs millénaires (VI° au III° millénaire av. 
J.-C.), avec un usage prépondérant du feu pour 
agrandir les cavités à cristaux. Des reprises 

reconnus par P. Rostan en Maurienne et en 

Un bilan complet des connaissances et des 

(Rostan et Thirault sous presse).

programme coordonné n’a été mené depuis les 
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acquises sont le fait de travaux découplés les uns 

précités doit être souligné : travaux universitaires 

de chercheurs sur leur temps libre. On notera 

ont interdit, jusqu’à ce jour, l’émergence d’une 

pourtant nécessaire à la pleine compréhension de 

Étant donné l’importance du quartz hyalin dans 

il est nécessaire de dresser un bilan précis des 

quartz hyalin, les ressources avérées en cristaux et 

terrain acquises par les divers chercheurs cités 

nouveaux axes de travail pour les années futures.

acquises en Oisans a été produite par nos soins 

retombées) et à l’est (vallée de la Romanche et 
reliefs adjacents) de la plaine du Bourg-d’Oisans. 

contemporaines pour la quête de l’or et du quartz 

à Villard-de-Lans, nous nous sommes rendu 

Sylvie Cousseran lors de sa thèse avaient été 

était important 

publiés, le détail des sources n’étant pas consigné 
dans la thèse de S. Cousseran.

géoréférencée sur les quartz hyalins des Alpes 

sur des fonds topographiques et géologiques à 

1. Session de travail avec Sylvie Cousseran-

provenance des quartz, étiquettage neuf, 

deux caisses selon les normes adoptées pour 

sur fonds topographiques et géologiques à 

4. Discussion des résultats obtenus et émergence 

archéologique sur la cristallière du Ribot à Huez-

SRA de Rhône-Alpes.
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thèse de S. Cousseran

 :

 

 
Parc naturel régional de Chartreuse,

 un don de Philippe et Monique Artru (La Ville 
à La Garde, Isère),

 des dons de Jean-Pierre Ginestet, archéologue 
amateur à Thônes (Haute-Savoie) : cristaux de 
Thônes,

 un don de J. Sedlmeier, Conservateur au 
Museum d’Histoire Naturelle de Genève, 

 un don de fabien Mouré à Allevard,

  

minces de cristaux sciés pour analyse par S. 
Cousseran.

les départements de l’Isère, de la Savoie et de 

la Val Chisone et un autre de la région de Cunéo 
(Province du Piémont).

à travers les massifs étudiés, la nécessité de 

les données collectées s’impose, dans un but 
d’analyse et de comparaison.

interopérable et homogène pouvant intégrer des 

projet.

nécessaire du fait de la variabilité des protocoles 

De la même manière, il faut en extraire les 

du massif, de la commune à des coordonnées en 

vers un système commun de géoréférencement, 

Malgré tout, certains points trop vagues resteront 
sans réponse cartographique pour l’instant. Pour 
ne pas rejeter d’autres données assez imprécises, 
il a été décidé de les prendre en compte en 
faisant du niveau d’imprécision, une propriété 
des données. Un champ de comparaison a ainsi 

barycentre de son territoire, pour s’astreindre à 

un premier temps.

données de l’IGN et du BRGM accessibles par des 
services interopérables respectant les standards 

l’esprit des règles de la mise en œuvre de la 

ont été chargées directement. Parallèlement, les 
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 » et les données sur les exploitations

actuellement documentés permet de prendre 
conscience des forces et des lacunes de la 

travaux de Pierre Rostan tendent à montrer que 

au contact avec la couverture du Secondaire 

On constate, de manière globale, que la plupart 
des échantillons de la collection Cousseran 
proviennent, quand ils sont bien localisés (points 
violets et bleu sombre), de secteurs de contact 

malgré les imprécisions de la carte géologique à 

cristallins externes, du Pelvoux au Mont-Blanc. 

Le constat de la présence de cristaux taillables 
dans tous les massifs cristallins externes concorde 

cristallines. Néanmoins, ces sources devraient 

d’Allevard, où le quartz est associé aux minéraux 

On relève aussi des points documentés dans 
les séries sédimentaires : dans les Aravis et les 
Bornes, dans un secteur où l’usage intense du 
quartz hyalin est très précoce, dès l’Azilien (Bintz 
in

Étant donné d’une part le nombre et l’importance 
des cristallières recensées en Oisans, et d’autre 
part la présence de quartz hyalins débités issus de 
divers massifs alpins dans les séries archéologiques 
(travaux S. Cousseran), il est probable que des 

tous les massifs alpins. Deux indices très forts 
vont dans ce sens :

 

le col de la Madeleine et le col de La Bathie, 

 

anciennes.

des connaissances :

 

 
sur les secteurs au nord de l’Oisans pour 

 
approvisionnements en moraines, souvent 

des cristallières de l’Oisans.

archéologiques autres pouvant témoigner du 
travail du quartz ou de la résidence des exploitants. 

quartz hyalins pour d’éventuelles analyses à 
venir, et mobiliers archéologiques le cas échéant 
(percuteurs, etc.) ainsi que tous matériaux 

est repris de celui mis au point par Pierre Rostan 

les Grandes Rousses pour les mines métalliques 
(Moulin et al
Ce protocole a un triple but :

 

 
serait le plus élevé pour caractériser les 
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de cristaux, amateurs ou professionnels, 
et les dégâts occasionnés actuellement 
handicapent parfois de manière irréversible 
les possibilités d’étude des sites anciens. Les 

par la cristallière du Ribot à Huez-en-Oisans 

protéger ce patrimoine modeste, inféodé à 
une ressource convoitée encore aujourd’hui.

axes :

dépouillement de la bibliographie 
minéralogique, dans le but de répertorier les 

taillables : revues de minéralogistes amateurs, 

enquêtes orales : cet aspect, pour passionnant 

 

et de nous limiter aux départements de l’Isère 
et de la Savoie. La liste des secteurs donnée ici 

 en Oisans :
* 

commune de Huez-en-Oisans,
* Plan du Lac à Saint-Christophe en Oisans 

(avec abri sous roche porté sur la carte près 

* Communes de La Garde et Auris, avec 

 

 Belledonne sud (Chamrousse, lacs Robert, 
col de l’Infernet), à proximité de sites 

 

 Belledonne nord (Allevard etc.) : Pinsot 

 Col de la Madeleine, entre Maurienne et 

 Beaufortain (n° 11).

3.2.7. Liste des rapports antérieurs sur la 

dans les Alpes

Hautes-Alpes

 
(inédit). Châteauroux-les-Alpes, Bureau d’études 

 (inédit). Châteauroux-les-Alpes, 

 
(inédit). Châteauroux-les-Alpes, Bureau d’études 

 P. et 

 

 P., 

 » 

 

 P. et 

», Commune 
de La Grave (Hautes-Alpes). Rapport de fouille, 
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(inédit). Châteauroux-les-Alpes, Bureau d’études 

, 

année 2010 & Bilan des quatre années de 

.

Savoie

quartz hyalins dans la vallée de la Tarentaise. 
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3.3. Données archéo/types de silex Marges 
sud-est du Massif central. 

Trois exemples de sites dispersés dans le temps 

d’approvisionnement sur les marges sud-est du 

3.3.1. Payre

Le niveau Gb (base de la séquence) de Payre 
a été pris en exemple pour illustrer le type 
d’approvisionnement en silex pour le Paléolithique 

Les types les plus nombreux sont:

 type F14: ce faciès du Barrémien supérieur 
a été récolté sous forme de fragments de 
rognons ou de bancs en priorité sur le plateau 
de Cruas, sur la rive droite du Rhône, à 
proximité du site. Quelques éléments ont été 
ramassés dans des colluvions et des alluvions.

 
Barrémien supérieur a été récolté en 
fragments de rognons à la surface du plateau, 
où il est actuellement le type le mieux 
représenté, et sous forme de galets du réseau 
hydrographique proche du plateau de Cruas 
proche du site.

 type F14 bis: ce silex provient du Barrémo-

divers points, le plus souvent sous forme de 
fragments de rognons.

 
a été récolté sous forme de galets ou de 
fragments de rognons dans le réseau 
hydrographique, au pied du plateau de Bayne 

km.

Les plus rares sont:

 
fragments diaclasés à proximité du site.

 

été récoltés dans le bassin d’Issirac à moins 

inconnue.

 

 

du plateau de Cruas, au sud du site, en bordure 
de la vallée du Rhône. Le silex est récolté 

km du gisement. La vallée du Rhône, toute proche, 
est fréquentée beaucoup plus modestement 

Les résultats indiquent que les hommes ont 
circulé en priorité sur les plateaux bordant la rive 

km environ, aux limites du Gard. La majorité du 
silex provient donc de secteurs locaux ou semi 

liées au conglomérat oligocène), circulant sur le 

la limite septentrionale de l’Ardèche calcaire. Le 

silex de qualité variée, expliquant logiquement ce 

 

opératoire de débitage sont représentées 

de plages de cortex liées aux colluvions et aux 

concentré sur le plateau méridional de Cruas 
(la forêt de Barrès) et ses abords.

 

silex dans tous types de milieux, soit en bordure 

Sud sur la rive droite. Deux de ces matériaux 

micropaléontologiques très proches des silex 
lacustres du bassin d’Issirac, auraient été 

ce synclinal qui sera lui aussi exploité par les 
occupants de l’Abri des Pêcheurs.
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Les trois types de silex les plus fréquents ne 
paraissent pas avoir connu le même type de 

Le type F14 (Barrémien) est le plus abondant, 
récolté sur le plateau (colluvions). Les éclats 
bruts et retouchés sont de dimensions variées. 

 
versant du plateau de Cruas (colluvions, dépôts 

a pu être mise en oeuvre intégralement dans 

produits).

par quelques produits bruts et retouchés de 

éclats les plus grands. Le biface le plus grand de 

silex, de même que deux rognons entamés de 

a pu servir à produire surtout de grands éclats 

nucléus et le biface auraient été alors importés. 
Le modèle qui interdit le transport sur de 
moyenne distance de blocs plus conséquents 

ces rognons.

Bédoulien, donc des mêmes secteurs.

3.3.2. L’Abri des Pêcheurs

L’Abri des Pêcheurs est situé dans la vallée du 
Chassezac, et a livré des indices de bivouacs, 

MIS 4. 

collecte. 
Comme pour Payre, nous constatons qu’un même 

 
Bédoulien) sont les mieux représentés dans 
le site. Ils ont été récoltés sous forme de 
fragments de rognons en surface et aussi 

parfois dans le réseau hydrographique. Les 

ces matériaux se trouvent dans la zone de 

 
des silex présents dans les calcaires gris, 
immédiatement au S et au N du site. Ils ont 

les colluvions.

 
proviennent du bassin de Barjac-Issirac, à 

dans les colluvions. Seules quelques pièces 

 

bien connue des occupants de l’abri qui y 

 
des calcaires lumachelliques et à entroques 

site.

 

la provenance n’est pas encore déterminée. 

ardéchoise prospectée par nos soins, le reste 
des types ne possède aucun trait commun 
avec les quelques deux cents faciès déjà 
inventoriés sur les départements de l’Ardèche 
et de la Drôme. Il s’agit sans doute de silex qui 

zones plus méridionales.

Lors de la nouvelle étude du gisement réalisée 

de la séquence du Paléolithique moyen. Il s’agit 
de deux pièces provenant de la zone locale (type 

approvisionnements ne se dégage. La diversité des 
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types est constante tout au long de la séquence, 

Une large majorité des silex arrive sous forme de 

un des trois nucléus du site. Les pièces retouchées 
proviennent de secteurs plus ou moins éloignés 
comme pour les produits bruts. Seule la diversité 
des types est moins grande. L’origine des produits 

nucléus ne sont pas en silex local, l’un provient 

d’origine inconnue, hors zones prospectées, 

déterminable, de type Levallois, comme une 

d’origine du silex n’implique donc pas un transport 

que soit le niveau considéré, les produits en 
silex parviennent dans le site sous des modules 
variés. Plus le type de silex est fréquent, plus 
il a été introduit sous forme de modules variés. 

plutôt éloignés, comme les pièces retouchées. 
Aucun indice d’un traitement plus intense des 

de secteurs éloignés et n’ont pas été débités sur 
place.

3.3.3. L’Abri du Maras

Pour l’Abri du Maras (couche 4, MIS 4 et début 

rive droite du Rhône, du bassin d’Issirac au sud, à 
Rochemaure au nord. 

Principaux types de silex :

 silex barrémo-bédouliens collectés sur les 
plateaux au nord. Les néocortex observés 
indiquent une collecte majoritaire au sein 
d’un ou plusieurs réseaux hydrographiques et 
dans des colluvions à proximité des sources. 

 silex jurassiques (spongolithes) présents 
dans les poudingues oligocènes et les 
alluvions anciennes le long de la rive droite 

semblent indiquer un transit dans un réseau 
hydrographique ancien, suivi d’une résidence 
en proche surface. 

 

une collecte dans le réseau hydrographique à 
proximité des sources. 

 silex possèdant une texture riche en fantômes 

ces formes, on note la présence irrégulière 

fragments de gastropodes et de bivalves. 
Marnes rouges du Bartonien inférieur sous 
les calcrètes à silex et dans les marnes 
versicolores du Ludien. 

 silex ludiens du sud. Il s’agit de silex brun en 

néocortex observés sur ces silex indiquent une 
double collecte : au sein des colluvions et dans 
un des réseaux hydrographiques à proximité 

souvent le cœur de la pièce. 

 silex à texture est packstone à spicules blancs 
fragmentés associés à des foraminifères 

ces spicules et de ces foraminifères, le 

dans les silex ayant transité dans les alluvions 

primaire.

les alluvions des rivières locales.
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3.3.4. Discussion et conclusion

en silex montre que les occupants des sites ont 

 

du site. Le territoire d’approvisionnement 

Abri des Pêcheurs: le silex provient de 
nombreux secteurs, qui correspondent à un 

La plupart sont situés vers l’est et en bordure 
de la vallée du Rhône. Certaines provenances 
restent encore inconnues car absentes de la 
zone prospectée. Mais comme à Payre, aucun 
des faciès déterminés ne provient de l’autre 
rive du Rhône. Les hommes ont transporté 
des éclats de silex, qui ont été débités ailleurs. 

d’habitat. Le territoire est vaste, mais dans 
l’état actuel des recherches, circonscrit sur la 
rive droite du Rhône. Il pourrait indiquer une 

ponctuellement la cavité.

Abri du Maras : Le silex provient du nord et du 
sud du site, apporté sous forme de nodules, 

et de l’Abri des Pêcheurs.

 Ces deux exemples montrent que le 

d’approvisionnement, opposant 
1. 

approvisionnement principalement local, 
même si des pièces d’origine éloignée 
parviennent sur le site, 

quartz, mais aussi des éclats de silex débités à 
l’extérieur et provenant d’une vaste zone. 

Dans les deux cas la présence de silex d’origine 

pour Payre, froides pour l’Abri des Pêcheurs et Abri 

du Maras) ne paraissent pas pouvoir expliquer 

végétales steppiques ont pu entrainer des types 

à une plus forte mobilité des groupes humains. 

d’approvisionnement qui leur sont liés.

nombreux objets en types de silex variés que l’on 
décrit dans les bivouacs quand le groupe s’installe 
dans un site pour une plus longue durée ?

montagne dans le sud-est du Massif central, 

Il indique que les hommes s’adaptent au 
contexte minéral selon les besoins et les types 

de l’espace que Payre et Sainte-Anne 1.

l’Abri des Pêcheurs et l’Abri du Maras montrent 

organisée selon un axe S-N en bordure de la vallée 

car riches en silex, alors que la vallée du Rhône 

domaine ne s’accompagne pas d’une plus grande 

sites, par exemple du Sud-Ouest de la France, 

des territoires et du statut de l’objet mobile et de 
la valeur de la rareté chez les Néandertaliens.
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en Rhône - Alpes» dirigé par P. Fernandes depuis 

Piboule, J.-P. Raynal, R. Liabeuf, V. Delvigne, A. 
Lafarge et G. Agrain et sont entreposés dans les 

silex. Outre les nombreux quartz et basaltes non 
étudiés dans le cadre de ce travail, nous avons 
reconnu un grès quartzite et un calcaire oligocène 

d’un galet de silcrète évolué de la Collange 

Borne.

3.4.1. Méthodologie

Notre étude combine deux approches. La 

de chacune des pièces archéologiques réalisée 
à la loupe binoculaire (grossissement minimale 

à l’industrie pétrolière pour l’étude des roches 
sédimentaires carbonatées (texture, structure, 

désormais classique pour l’étude approfondie 
des pièces archéologiques, fut développée dans 

dans le bassin d’Aquitaine (Séronie-Vivien M. et 

types d’environnements de dépôt (p. ex. marin, 

replacer le silex dans une zone précise de cet 
environnement (p. ex. marin de barrière, lacustre 
de bord de lac …).

La seconde approche s’inscrit dans une vision 

al

en six grands types :

 

Les alluvions récentes, soit l’ensemble des 

Les alluvions anciennes, c’est à dire les 

 colluvions d’alluvions 

des environnements physico-chimiques qu’elles 
traversent. Il s’agira donc de retrouver les 

al.

de certains objets archéologiques peut rester 
indéterminée. 

roche déterminée mais d’origine inconnue. 

trop transformés, ne peuvent être rapportés à un 

d’origine indéterminable. 

après un examen à fort grossissement à la loupe 
binoculaire (p. ex. les silex  à la surface 
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) et dont l’absence 

et sont dites d’origine indéterminée. 

un seul demeure d’origine inconnue mais provient 
certainement du domaine extra local. 
Dans la suite de ce travail, nous présenterons les 

. Ces données 

de détail sur chacun des types nous renvoyons le 
lecteur aux tableaux 4a et b.

la Borne.
Il est présent en huit exemplaires pour un poids 

 
primaire (vallée de la Borne aux environs des 

matrice et des  de trois pièces et le 

 

 dans les alluvions anciennes comme 
l’illustrent le néocortex et la matrice de deux 
autres pièces. Le néocortex, encore blanc et 
assez épais, témoigne d’une collecte dans le 
réseau hydrographique ancien, probablement 
aux environs du Collet (Polignac), plutôt que 

type Bilhac.

Borne aux environ des Chazeaux.

  
témoigne une pièce au cortex colluvial peu 

3  La proportion des effectifs et des poids des types 
présents dans la série archéologique sont présentés dans le 
tableau 3.

 

et des 

 dans les alluvions anciennes du bassin du 
Puy pour deux pièces portant un néocortex 

vallée de la Borne.

témoignent d’une collecte dans les colluvions à 

lacustres oligocènes de la vallée de la Borne (type 

de Typha, un organisme jusqu’alors inconnu dans 
les silex du Puy. Bien que nous ne connaissions 
pas l’origine précise de ce type, nous l’insérons 

géologique contrôlé. 
Lors de la fouille, ces silex ont été confondus avec 

 ».

La grande majorité de ces silcrètes (n = 14) possède 
un faciès très évolué et un néocortex présentant 

Puy-en-Velay. 

en amont sur la Loire (voire sur la Laussonne), 
probablement dans les environs d’Arsac-en-
Velay ou de Coubon. La présence de cortex peu 
transformé sur une de ces pièces va dans ce sens.

Causses de Lozère.
Ce type de silex regroupe la grande majorité des 

Ils sont tous très évolués et développent un 
néocortex alluvial ancien marqué. Ils présentent 
toute la diversité connue dans le bassin du Puy, 
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jaune, rouge et orange. Comme à l’accoutumée, 
les faciès orange et brun sont les plus présents, 
suivis du jaune, du gris et du rouge.

Nous avons reconnu quatre pièces appartenant à 

d’un néocortex alluvial ancien très marqué, nous 
incite à rechercher l’origine de ce silex dans les 
alluvions anciennes de la Loire. 

hydrographique de la Loire, en amont du horst de 
Chaspinhac.

Puy. 

un ensemble homogène dont la matrice et les 
) sont assez 

évolués. Ce constat et le cortex de deux pièces 
indiquent une origine à rechercher dans les 
alluvions anciennes. 

un faciès similaire dans un silcrète provenant 
des alluvions anciennes sises au pied du mont 
Serre (Chaspinhac). L’origine de ce silex est donc 
clairement à rechercher dans le bassin versant de 
la Loire, en amont du horst de Chaspinhac. 

inconnue. 

cours). 
Ce silex lacustre d’origine inconnue étant 
peu évolué, sa collecte est très certainement 

(colluvions ?). Toutefois, l’absence de pièces 

inconnue. 
Quatre pièces, pour un poids total de 11,4 g, 

Il s’agit d’un silcrète à Typha ressemblant à 
certains faciès que nous connaissons à Saint-

colluviale (comme en témoigne le cortex et le 
Typha) 

interroge sur le pourquoi de la présence de telles 

inaccessible ou disparu. 

Beaumont, Haute-Loire (44 km).
Une seule pièce (1,1 g) de ce type est présente 

des alluvions comme le prouvent l’état de son 

sommes pas en mesure de situer plus précisément 

ou secondaire.

in situ ?) ni 
de corrasion. Le microfaciès est assez transformé 

 ont disparu et la matrice s’est oxydée 

(secondaire) précis de collecte demeure inconnu.

de la matrice et des  témoigne d’une 
collecte de ce type dans les alluvions anciennes.

dépôts de la paléo-Loire, nous ne le connaissons 

Naussac, où il est très abondant. 
infra), 
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dépôts miocènes de Naussac.

une collecte dans les alluvions anciennes, très 
probablement dans la haute vallée de l’Allier, aux 
environs de Naussac.

Un racloir épais est réalisé en silice hydrothermale 

probablement extra-locaux

de la matrice, tout comme celui des  

spicules - incite à rechercher son origine hors du 

typo-technologiques qui poussent à l’isoler 
de l’assemblage, indique probablement une 

l’excluons de l’étude.

3.4.3. Conclusion

quinzaine de kilomètres dans les alluvions de la 
Loire ou de la Laussonne, à proximité de Coubon 
ou d’Arsac-en Velay. 

Borne où les silex ont été ramassés à proximité 

probablement vers le Collet (Polignac).

est disponible dans les alluvions anciennes de 

issus de ce même domaine local, dans ou à 
proximité du bassin du Puy.

son cours moyen aux environs de Clermont Ferrand 

traduit peut être un parcours préliminaire à 
l’arrivée des hommes jusqu’au cœur du bassin du 
Puy, d’autant qu’elles sont présentes uniquement 

concernant l’origine du silcrète à typha de type 

Léger-du-Malzieu en Lozère par-delà la Margeride 

Puy ?

pro parte les comportements mis en évidence 
dans le Paléolithique moyen ancien de Sainte-

marge de la sphère locale orientale, tels Saint-

La présence de nombreux géofacts parmi les 
pièces cotées de Soleilhac, notamment en silex 
disponibles dans les alluvions anciennes plio-
pléistocènes de la Loire du type le Monteil, 
interroge sur l’existence d’alluvions issues de 
paléo-cours de la Loire possiblement remobilisées 
dans le maar de Soleilhac et disponibles dans 
l’environnement immédiat du site. De tels silex 

 des mars 
), il s’agit 
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en silex avait été envisagée dans la vallée du 

lames de haches taillées et régulières récoltées 
sur certains secteurs, associées à d’importantes 

de la préhistoire régionale, à les interpréter très 

de lames de haches en silex. Ils ont également 
immédiatement associé ces ateliers aux nombreux 
polissoirs présents le long de la vallée du Loir.

que sur une trentaine de mètres carrés mais 

l’ensemble du mobilier exhumé lors de la fouille 

a été également entrepris. Ces travaux ont permis 

du silex des argiles associé directement à la 

produits a également été envisagée. Sur une zone 
d’étude délimitée le long de la vallée du Loir et 

réalisé. Il s’agit d’un inventaire des premiers 

haches avant la phase de polissage. Le polissage 

siliceux.

ancienne a été confronté aux données de 
ramassages de surface. Ces derniers,  réalisés 
récemment par des prospecteurs amateurs ou 

musées régionaux ont permis le recensement 

bifaciales appartenant notamment aux premiers 

de déchets de taille sur certains secteurs qui 

des indices de sites sont installés sur les pentes 
des coteaux de part et d’autre de la vallée du Loir 

argiles à silex du crétacé (Manivit et al
Certains sites s’installent le long de thalweg, 

extraits les matériaux pour produire les haches. 

dans un de ces thalwegs descendant vers la 

ont été mises au jour par l’érosion du versant  

lesquelles englobent des bancs horizontaux, 

rognons de silex sont extraits depuis des fosses 
sub-rectangulaires de trois à quarte mètres de 
côté pour une profondeur de un mètre cinquante 

Ces fosses sont creusées sur les pentes du thalweg 

été observée sur d’autres carrières néolithiques 
à Fampoux dans le Pas de Calais (Masson, Vallin, 

al., 

Sur certains indices de sites de la vallée du Loir, 
la présence de très nombreuses dépressions 
circulaires d’un diamètre de plusieurs mètres 
ou encore de plus ou moins grandes alvéoles 
implantées dans les thalweg
ont été observés sur le terrain. Ces dépressions 
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pourraient probablement être interpréter comme 

situées dans les pentes de la vallée protégées par 
un sous-bois. 

les autres indices de site, correspond à un silex 

forme de gros nodules, parfois branchus, avec un 

nodule, plus grossier, est de couleur gris-bleue. 

agrégés (calcédoine) et des fossiles parfois de 

vallée du Loing.

carrières de la vallée du Loir. 

Figure 11) se situent quasi exclusivement sur 
les sites déjà interprétés auparavant comme 

rayon de moins d’une vingtaine de kilomètres 
(Figure 14).

de plus de trente kilomètres tout en suivant 

limites d’un territoire dans lequel les produits en 

Communes
Nombre de 

bifaciales

Nombre 
d’ébauches 
de haches

Références 
bibliographique

Diorières Chauvigny

Danzé 1 1

Neufmanoir Danzé 1

Danzé

Refuge Lignières

Sablons Lisle

Chicheray Pezou Lethrosne et Despriée, 

Tertre Fourreau Pezou 11

Guisonnière Pezou 1

Vallée de 

Beauvoire
Pezou
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Mais face à ce complexe minier centré autour de 
la vallée du Loir Vendômois, un second complexe 
minier s’organise autour de la vallée du Loing 
Montargois à l’est de la région Centre (Bourne et 
al.

Camapnien et du Santonien. Les deux complexes 

avant de réaliser un inventaire des haches polies 

sources de leur provenance.

3.5.3. Conclusion :

vallée du Loir pendant le Néolithique. 

La poursuite de ce travail devra passer par 

une lithothèque des matériaux siliceux disponibles 

des sondages archéologiques sont également 
envisagés pour compléter nos connaissances des 

silex de la vallée du Loing devront être également 

faciès des silex exploités dans ce secteur. Sans ce 

produits provenant de la vallée du Loir avec ceux 

temps et l’espace des deux complexes miniers 
néolithiques.
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Crétacé supérieur du Bassin parisien. Base de 

Le Crétacé supérieur du Bassin de Paris représente  

sont plus ou moins abondants selon les régions. 
Ces silex issus de contextes sédimentaires et 

souhaite déterminer l’origine de silex provenant 
du Bassin parisien, la vaste extension de la craie 
(roche majoritaire du Crétacé supérieur) mène 
à des problèmes méthodologiques tels que la 

géographique des silex de même âge géologique. 
Cet espace très étendu est très peu documenté 
en pétro-archéologie, si ce n’est de manière locale 
ou régionale, proche des sites préhistoriques 
(Pincevent, Le Grand Pressigny, le Néolithique de 

jamais été étudié comme un objet  géologique 
cohérent dans son ensemble. 
Il est avéré qu’au cours de la Préhistoire, les 
silex ont pu être déplacés sur des distances 
considérablement importante (Allard et al.

et al
ont même observé que les silex allochtones ont 

par les sociétés préhistoriques, il nous a semblé 
évident, voir  urgent de prendre en compte la 

dans des rayons au moins équivalents, et donc 
à l’échelle du Bassin sédimentaire dans son 
ensemble.

Nous proposons donc une cartographie 

depuis longtemps, mais qui a été sous-exploitée : 

doute plus complexe, est de comprendre la 

globale, nous nous appuierons ici sur les résultats 
de l’étage du Turonien, sur lesquels nos futurs 
travaux seront focalisés4. 

3.6.1. Base de données et cartographie : 

La base de données sur les silex de Bassin parisien 

Crétacé supérieur : Cénomanien, Turonien, 
Coniacien, Santonien, et Campanien. 

la craie, morphologie, dimension, couleur, couleur 
du cortex, et épaisseur du cortex. Pour chacun de 
ces descripteurs, on a pu associer des classes de 

Classes : noir, gris, brun, clair (blond, miel...) ou 

Ces données ont été intégrées à un SIG qui 

du Crétacé supérieur. Les lignes correspondent 

descripteurs (et classes). Le remplissage s’est 

correspond à l’aire géographique d’une carte 

par les géologues, des silex similaires à ceux 

Nous nous sommes intéressés en premier lieu à 
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Cependant, les géologues étudient peu les silex 

minimes. Il arrive donc parfois que l’on rencontre 

supérieur.

en évidence l’extension géographique de chaque 
étage géologique en indiquant d’une part la 
présence des silex, leur absence au sein de la 

D’autre part, l’étage contenant le plus de silex 
par rapport à son extension géographique est le 

une extension géographique plus faible, mais 

silex entre le sud du Bassin parisien où les silex 

des silex. 
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étudiée. La dichotomie entre le sud et le Nord 

des silex est plus forte dans le sud que dans le 

géographique d’une carte géologique dans le sud 

du bassin sédimentaire.

couleurs. 

(dont les blonds), et Autres (zonés, tachetés…). 

déclinées en en classes (ex : gris clair, gris foncé, 

A l’échelle du Bassin parisien, il ne semble pas y 

n’y pas de silex noirs au centre du bassin  Plus en 

silex noirs. La première se trouve au nord-ouest, 

et-Loir. La deuxième zone forme une diagonale 

département des Ardennes et la troisième zone,  
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plus au sud, s’étend sur les départements du Loir-
et-Cher, de  l’Indre-et-Loire, et de l’Indre. Il est 
nécessaire de nuancer ces résultats par l’existence 

l’est de la zone. 

Contrairement aux silex noirs, les silex bruns 

localisés dans le sud du Bassin de Paris. Ces silex 
sont situés dans la région Centre, une région très 
bien connue, pour les silex du Grand-Pressigny. 

Centre. Ce qui n’est pas tout à fait le cas pour les 
silex clairs (blonds, beiges, oranges, jaunes) qui 
sont majoritairement représentés dans le sud de 

exclusivement prospectés sur la bordure sud du 

présence de silex de couleur similaire dans le sud 

la couleur des silex n’est pas renseignée. C’est 
hélas le cas d’un bon nombre de polygones sur 

du Bassin puisque les silex y sont strictement 

qu’au sud-ouest du Bassin. Il faut donc être 

gîte

que les silex du Grand-Pressigny proviennent de 
grandes dalles turoniennes. On peut constater 
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malheureusement encore une fois à nuancer 

Nous avons donc également réalisé des cartes 

Nous avons également récolté un certain nombre 

Il est  très rare de trouver des mesures de silex. 

dimensions de silex observées par les géologues, 
elles sont néanmoins intéressantes car ce sont 

directes. De plus, on observe que lorsque les 
silex sont bien décrits, c’est qu’ils ont justement 

puisqu’ils sont présents tant au nord qu’au sud 
du Bassin. Ceci reste  toujours à nuancer par le 
grand nombre de polygones où la dimension n’est 
pas renseignée, ce qui peut être dû à deux choses. 
Soit les silex ne sont tous simplement pas décrits 
par désintérêt des géologues, soit la dimension 

pour valoir la peine d’être décrite. Quoiqu’il en 
soit, cela nous permet de savoir où des silex, 
dans le Bassin parisien ont été décrits comme 
volumineux, et si cela nous intéresse, de 
prospecter dans certaines région en combinant 
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Par conséquent, nous avons réalisé des cartes 

Turonien, les silex sont abondants dans le sud 
du Bassin parisien, toujours en région centre 
notamment. Ils sont également présents en 

la Touraine ont été des régions qui ont bien 
fourni les hommes durant la Préhistoire (Allard 
et al

la dimension des silex n’était pas décrite dans 

à silex ».  

Les résultats ont mis en évidence la présence de 
silex blonds ou bruns présentant des similitudes 
avec les silex de la craie micacée de Touraine. Ces 

non la possible convergence des faciès de ces silex 
turoniens dans le Bassin parisien. 

ou jaune cire. Si les silex bruns peuvent être 
rapprochés des silex de Touraine ce n’est pas le cas 
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des silex noirs, bien qu’il existe une type de silex 

miel etc. qui peuvent être rapprochés en termes 
de couleur aux silex turoniens de Touraine. Mais 

cartes géologiques ne sont pas renseignées. Cela 
n’exclue donc pas de trouver des silex en dalles 

de La-Chatre-sur-le-Loir ne nous a pas permis 

nous avons pu rencontrer sont des rognons de 
silex noirs disposés en lits. 

grâce à ses silex blonds est la région d’Auxerre 

dimension de ces silex. 

de déterminer si ces silex peuvent être assimilés 
au silex turoniens de Touraine. 

le rapport du géologue au silex et celui de 
l’archéologue préhistorien. Contrairement au 
préhistorien, l’intérêt que porte le géologue au 

comme l’éclat des silex ou bien leur transparence, 
qui ne sont jamais décrites par les géologues. 
Ce manque d’intérêt se traduit également par 

précédemment. Ce désintérêt des géologues 
pour le silex s’explique par l’accessibilité des 

pour réaliser des analyses géologiques.

de données bibliographiques et des lithothèques 

couleur, la couleur du cortex, etc.. Mais il traite 
aussi des données qui ont pu être des critères de 
choix du silex pour les préhistoriques, comme la 

craie ou encore la morphologie du silex. 

de silex, et montre que l’homogénéité des silex 

envisagée : locale, régionale ou inter-régionale. 

sur l’origine des silex par comparaison simple et 
rapide de silex archéologiques avec la base de 

l’échelle du Bassin parisien et dans les régions 

Sarthe, dans la région de Gien et de Bléneau, ainsi 
que vers Auxerre. 

comprendre et d’établir les correspondances 

l’environnement de dépôt.
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Après les terrains crétacés du sud d’Angoulême, 
largement prospectés ces dernières années 
et en cours d’études (Delage 

Charente. Des travaux antérieurs dans le cadre 
d’un PCR dirigé par Anne Delagne ont porté 
sur le Jurassique moyen des environs du site 
pléistocène d’Artenac, sur la carte géologique de 
Mansle. Ce travail a permis d’établir une première 

de nombreux horizons du Jurassique inférieur 

domaine géologique requiert donc une analyse 
plus approfondie pour bien en caractériser les 
disponibilités en roches siliceuses.

et al. 
et al.

(As ou RCIII), ont été visités et décrits. Il s’agit 

champs, bords de route...), mais quelques 

collectés à ce jour aussi bien dans des dépôts en 

plusieurs dizaines de kilomètres, ne livrent pas la 

Par ailleurs, on peut rencontrer des silex à grain 

Quant on observe à l’oeil nu ces nombreux 

occulter toute la variété visuelle des couleurs 

étonnantes que le jaune, le rouge, le noir, le 

avec leur couleur jaune homogène et de 

seront progressivement étayées par la 

prochainement étendus aux cartes de Mansle 
(Hantzpergue et al. 
(Bambier et al.
clairement à ce stade que ce Nord-Charente 

promet d’apporter beaucoup, notamment dans le 
cadre des recherches en cours sur tout le sud de 
la France (Fernandes et al.
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tous les niveaux de la recherche témoignent du 

Il convient encore aujourd’hui, de poursuivre 

Inrap, UMR) ou sociétés privées cf.

grande visibilité de la recherche dans ce domaine 

comité de lecture et d’atlas des faciès.

des matériaux siliceux. L’analyse des processus 
mécaniques et physico-chimiques responsables 

Auvergne.

Aquitaine et un autre en région Centre-Val de 
Loire, sur le même principe que le PCR Réseau 
de lithothèques en Rhône-Alpes s’insère donc 

des connaissances de nos territoires et de nos 

de l’Archéologie du Ministère de la Culture et de 

A l’avenir chaque rapport présentera certes un 
état des recherches régionales mais également 

en cours et des principaux résultats obtenus 
dans d’autres régions. Ce type de document (par 
essence interrégional) est désormais nécessaire 

référence et des systèmes de bases de données 

aussi bien dans le cadre de l’archéologie 

à d’autres régions que celles sur lesquelles 
l’engagement de leurs membres sont déjà probant 
(Midi-Pyrénées - Languedoc-Roussillon, Bretagne, 
Bourgogne-Franche-Comté, Île-De-France, Nord-
Pas-de-Calais - Picardie, Normandie).

Lithothèques en Rhône-Alpes» est incontestable 

paléoethnologique et paléoécologique qui fait la 
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